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Le titre de l’ouvrage « Impacts écolo-
giques des Technologies de l’Infor -
mation et de la Communication » est
complété par le sous-titre suivant : « les
faces cachées de l’immatérialité ». La no-
tion de faces cachées indique le défi im-
portant que s’est fixé l’ouvrage : montrer
qu’au-delà des bénéfices associés à l’usa-
ge massif des TIC et à l’émergence d’une
société numérique, des contreparties en-
vironnementales fortes doivent être asso-
ciées, contreparties qui ont été jusqu’ici
peu étudiées. D’un côté, l’immatérialité
est prônée dans les discours ; d’un autre
côté, les équipements électroniques
(biens matériels) se diffusent, se multi-
plient et se diversifient à une vitesse im-
pressionnante. C’est autour de ce para-
doxe initial que l’ouvrage s’est construit
pour analyser les dimensions environne-
mentales des TIC. 

Les huit auteurs du livre signent sous
le nom « Groupe ÉcoInfo » qui est un
groupement de service du CNRS rassem-
blant des chercheurs et ingénieurs de
différentes institutions françaises.
L’ouvrage a donc un caractère interdisci-
plinaire, mêlant sciences de l’ingénieur
et sciences sociales. Cette interdisciplina-
rité est essentielle au traitement des
questions transverses posées par les di-
mensions écologiques des TIC. 

L’ouvrage a un caractère à la fois pé-
dagogique (pour les praticiens ou les
étudiants) mais aussi scientifique, par la
reprise des résultats de nombreuses re-
cherches existantes. Le choix a été fait
de ne pas trop alourdir le caractère aca-
démique en n’insérant pas la bibliogra-

phie en fin d’ouvrage : les quelques 450
références mobilisées sont disponibles
dans un fichier téléchargeable sur le site
www.ecoinfo.cnrs. f r/ impacts-TIC.
L’index des sigles et abréviations dispo-
nible en début d’ouvrage s’avère très
utile au lecteur. Enfin, en plus des sché-
mas et des graphiques, le livre est très
régulièrement agrémenté de vignettes
dessinées, qui permettent à cet ouvrage
scientifique d’être finalement mis entre
toutes les mains. Ces vignettes souli-
gnent de façon percutante les nom-
breuses contradictions portées par le
couple TIC / environnement. Pourtant,
ces vignettes ne reflètent pas toujours la
complexité des phénomènes étudiés,
tels qu’expliqués dans le texte. 

Tout au long de l’ouvrage, les impacts
étudiés concernent aussi bien l’épuise-
ment des ressources naturelles, que les
pollutions générées, ou bien les consé-
quences sur l’activité humaine ou sur la
biodiversité. Ces impacts négatifs directs
et indirects sur l’environnement sont mis
en avant et analysés dans les quatre cha-
pitres successifs.

Le premier chapitre présente l’en-
semble des impacts directs associés aux
TIC. Il s’agit tout d’abord de l’épuise-
ment des ressources, notamment étudié
via la notion « d’empreinte environne-
mentale » révélatrice de l’intensification
de la pression sur les ressources natu-
relles. Sont ensuite passées en revue les
multiples pollutions occasionnées sur
l’air, les sols et les eaux, ainsi que la
transformation des écosystèmes et le ré-
chauffement climatique. Enfin, les im-
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pacts sur le monde vivant sont considé-
rés, comme la question de la forêt, la
biodiversité et la santé humaine. Sur cha-
cun de ces points, l’ouvrage prend soin
d’analyser dans quelle mesure ces phé-
nomènes sont associés à la production et
l’usage des TIC, comme par exemple
l’eutrophisation potentielle de l’eau in-
duite par le processus de production des
circuits imprimés. 

Le deuxième chapitre est consacré aux
méthodes de calcul des impacts environ-
nementaux, et particulièrement aux
Analyses de Cycle de Vie (ACV). Ces
ACV sont présentées de manière com-
plète et claire, en distinguant les diffé-
rentes phases de la démarche. Ces outils
d’évaluation environnementale suivent
une approche à la fois multicritère et
quantitative, portant sur l’ensemble du
cycle de vie du produit (de l’extraction
des matières premières à l’élimination fi-
nale). Les méthodes d’évaluation actuel-
lement disponibles sont finalement nom-
breuses et l’ouvrage aide à comprendre
les différences qui existent entre ces
multiples « éco-indicateurs » existants.
Enfin, les utilisations pratiques possibles
sont étudiées, notamment l’usage que
peuvent en faire les entreprises qui com-
mercialisent des TIC, et les risques de
détournements associés. Ce riche cha-
pitre, central dans l’ouvrage, se conclue
par un inventaire des limites des ACV
qui restent néanmoins la méthode ac-
tuelle d’évaluation environnementale de
référence, selon les auteurs.

Le troisième chapitre s’inscrit dans le
prolongement du précédent en présen-
tant plusieurs études de cas d’évaluation
des équipements TIC. La production des
ordinateurs, des téléphones et des ré-
seaux téléphoniques ou même des li-

seuses est passée en revue. Les études
centrées sur les services TIC sont aussi re-
prises, comme celles concernant les logi-
ciels, les services de traitement des don-
nées, les sites internet ou l’impression de
documents papier. Le chapitre se termine
par les évaluations environnementales
disponibles qui sont spécifiquement cen-
trées sur l’analyse de la fin de vie des TIC. 

L‘ouvrage se conclut par un dernier
chapitre intitulé « perspectives critiques »
qui pose la question du renouvellement
des équipements numériques et les fac-
teurs expliquant son accélération. Les fac-
teurs comportementaux, l’économie des
fonctionnalités, la course à la vitesse dans
le monde économique et dans la société,
l’obsolescence programmée sont autant
de facteurs pointés pour expliquer de
façon critique ce phénomène. Certains de
ces facteurs s’appliquent directement au
monde des entreprises et des organisa-
tions, qui subissent ou bien bénéficient
de cette utilisation accrue des TIC. 

A l’issue de la lecture de cet ouvrage
de synthèse riche et dense, on est
convaincu qu’il deviendra un document
de référence pour les personnes – de
plus en plus nombreuses – à s’intéresser
aux Analyses de Cycles de Vie et leur ap-
plication dans les domaines numériques.
On peut cependant regretter que les ef-
fets sociaux des TIC ne soient pas direc-
tement traités. Ils sont mis de côté dès le
début de l’ouvrage car, selon les auteurs,
leur importance nécessiterait un ouvrage
dédié à part entière. Parmi les effets so-
ciaux, ceux reliés au management des
organisations et au management des sys-
tèmes d’information sont non négli-
geables, au regard de la place prise par
le monde de l’entreprise dans la condui-
te des sociétés. 

Par François DELTOUR
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